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Le clin d’œil de lybek

LE ministre de la Culture 
e t  des  Ar ts ,  Jacques 
André Augand, et les 

responsables de la Compagnie 
minière de l'Ogooué (Comilog) 
ont eu une séance de travail hier 
au Musée national du Gabon. 
L'objectif de cette rencontre 
était d'étudier la possibilité de 
construire au cœur de la Baie-
des-rois un musée d'arts et 
numérique pour promouvoir 
la culture gabonaise.
"Nous avons échangé sur un 
projet  que nous avons en 
commun avec le ministère, à 
savoir la construction d'une 
représentat ion à  la  B aie-
d e s - R oi s .  L e  me mbre  du 
gouvernement souhaite qu'une 
partie de ce bâtiment soit 
réservée à la culture. Comilog, 
qui est propriétaire de quelques 
objets, va en profiter pour faire 

des expositions et les partager 
ave c  toute  l a  p opu l at i on 
gabonaise dans cet espace. 
Nous avons donc l'intention de 
monter un espace musée qui va 
avoir différentes orientations. Il 
s'agira de sortir les collections 
d'objets d 'art ,  des œuvres 
contemporaines et permettre 
a u x  a r t i s t e s  d ' e x p r i m e r 
leurs  produits" ,  a  précisé 
l 'administrateur-directeur 

général de la Comilog, Leod-
Paul Batolo.
Avant d'ajouter que "nous 
pensons aussi  à un musée 
numérique avec réalité virtuelle 
basée sur nos métiers, à savoir 
les mines et la géologie. Nous 
allons également mettre en 
place un espace biodiversité. 
Le membre du gouvernement a 
donné son accord pour ce projet 
et nous travaillons dessus."

Baies des rois : Comilog y 
construira un espace musée

H.N.M
Libreville/Gabon

Un instantané de la séance de travail entre le ministre de la 
Culture et la délégation de la Comilog au musée national.
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LE 15 septembre 2023, 
l 'ONG Vit ium et  les 
p e rs on ne s  at te i nte s 

d e  v i t i l i go  ont  l an c é  u n 
v ibrant  plaidoyer,  rendu 
malheureusement inaudible 
par la forte actualité politique 
et sociale, pour que la liste des 
médicaments pris en compte 
par la Cnamgs soit revue. Car 
le coût des traitements et des 
examens, pour les personnes 
atteintes de maladies auto-
immunes dites maladies rares, 
est souvent exorbitant.
"Le dysfonctionnement du 
système immunitaire n’est pas 
si simple qu’on le pense. Nous 
avons besoin d’accompagnement 
au même titre que les handicapés 
m ot e u r s .  L’O N G  Vi t iu m 
jusqu’à présent n’a jamais été 
accompagnée par l’État, malgré 
nos appels à l’aide. Le ministère 
de la Santé et des Affaires 
sociales n’a jamais répondu 

favorablement à nos doléances, 
sous prétexte qu’il ne disposait 
pas des fonds nécessaires pour 
nous accompagner dans nos 
différentes actions menées sur 
le terrain. Or, il y a des gens 
qui doivent débourser plus de 
50 000 francs par mois et qui 
n'ont pas les moyens", a expliqué 
Ornella Tonda, elle-même 
atteinte de vitiligo.
Le vitiligo est une maladie 
du système immunitaire aux 
origines diverses. Selon le site 
dermo medical center, le risque 
de présenter un vitiligo est lié 
fortement à une prédisposition 
d'origine génétique,  dans 
80 % des cas, et à des facteurs 
environnementaux dans 20 % 
des cas. Par conséquent, les 
traitements ne sont pas les 
mêmes pour tous les patients. 
"Mais il y a des médicaments 
q u e  l e s  d e r m a t o l o g u e s 
prescrivent très souvent tels que 
la Meladinine en comprimés 
e t  e n  s o l u t i o n " ,  p r é c i s e 
Mme Tonda. La Prednisone 
et les dermocorticoïdes sont 

les molécules les moins chères 
et sont les seuls médicaments 
qui sont pris en compte par la 
Cnamgs.
Il y a beaucoup d’avancées 
p o s i t i v e s  e n  t e r m e s  d e 
t r a i te me nt  à  l ’e x té r i e u r, 
mais l’accès est quasiment 
impossible à cause des coûts 

et du protocole autour de 
ces médicaments. Comme la 
Melagenina Plus produite à 
Cuba depuis 1986. Ce produit 
contient 50  % de placenta 
hu m a i n  e t  a  u n e  a c t i o n 
thérapeutique positive sur les 
personnes atteintes de vitiligo, 
en accélérant le processus de 

production de mélanine. Trois 
jours de traitement coûtent près 
de 150 000 francs.
Bien qu'il n'y ait jamais eu 
d'enquête nationale, Vitium 
estime, sur la base de ses 
données personnelles, que 
cette maladie touche 1 % de la 
population gabonaise.

Vitiligo : ses médicaments ne sont 
pas pris en charge par la CNAMGS

Serge A. MOUSSADJI
Libreville/Gabon

Le vitiligo est une maladie auto-immune se caractérisant par la dépigmentation de la peau.
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